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Cette année, la « Diva » Natalie
Choquette succède aux Marie-
Michèle Desrosiers et Andrée
Lachapelle à titre de marraîne de
l’événement et ira de ses petites
folies douces pour agrémenter
les trois jours de fête du palais.
Déjà lauréat d’un grand prix

régional à titre d’événement tou-
ristique, la grande dégustation
qui en est à sa septième édition,
offrira cette année plus de 100
grands et délicieux vins en
dégustation. 
Les visiteurs auront aussi accès

aux causeries, aux démonstra-
tions et à une dégustation de vin.
Plusieurs spectacles colorés

viendront animer le site et se
mêler aux parfums et aux arômes
des vins. 
Cette année trois repas gastro-

nomiques préparés par des chefs
émérites de la région seront
offerts aux visiteurs.

Les fromages québécois seront
à l’honneur et on donnera des
causeries sur les vins, les huiles
d’olives fines et les vinaigres bal-
samiques. 
« Dans la vie, il y a de belles

choses, malheureusement on
passe son temps à lutter contre
l’ombre. Saint-Adolphe est un
lieu magique en pleine nature
qui permet de reprendre contact

avec les belles choses…» disait
Mme Choquette en invitant les
gens des Laurentides à participer
en grand nombre à cette fête des
sens qui se déroule en milieu
champêtre.

Pour plus d’informations sur La
grande dégustation de vin de
Saint-Adolphe d’Howard on peut
téléphoner au 1-800-898-2127.

Les 16-17 et 18 août pro-
chains, les Prévostois ont
rendez-vous avec le bon
goût, les bons vins et la
bonne bouffe alors que se
tiendra la Grande dégusta-
tion de vin de Saint-
Adolphe d’Howard, un des
plus beaux événements
champêtre des Laurentides.

La grande dégustation de vin de Saint-Adolphe :

La fête des sens dans un
environnement charmant

Marie-Michèle Desrosiers, première marraine de La grande dégustation de
vin de Saint-Adolphe d’Howard passe le témoin à la diva Natalie Choquette
qui animera la fête des sens cet été à Saint-Adolphe.

Qu’importe le printemps...

Doux printemps quand reviendras-tu pour faire chanter les petits
oiseaux, pour faire verdir la forêt, pour faire s’épanouir toutes les
fleurs, pour réchauffer nos vieux os, pour nous remonter le moral.

Doux printemps, tu retardes... Tu nous laisses encore sous les affres
de la neige et de la froidure...

Si le printemps n’est pas au rendez-vous, qu’importe !  Nous passe-
rons directement à l’été, sans connaître les bosses du dégel, les mouches
noires et la boue des ornières et pour paraphraser le poète disons sim-
plement : quand l’eau coule, tout rigole... 
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